
Complément d’information et Sources pour le panneau de l’hôtellerie et Saint-
Luc 
 
Bella-Tola 
Fondateur : 
Pierre Pont 1831-1912 

Parents : Jean Pont et Anne Marie Bonnard 

Histoire : 

1860 ouverture du vrai premier hôtel d’Anniviers: 

Hôtel ouvert à la demande Du Curé (Père 

Augustin Rey), qui accueillait les premiers 

touristes  dans le presbytère avec trois chambres 

en enfilade), et à la demande également du CAS 

de Genève qui avait engagé Pierre Pont comme 

guide. 

1871 concessionnaire postal. Il demande que 

pour le sceau officiel, il soit mis Saint-Luc à 

l’administration fédérale, pour ne pas confondre avec le hameau de Luc à Ayent. 

1878  concessionnaire du télégraphe 

1882 1 août première pierre nouvel hôtel Bella-

Tola. 

Découverte d’une pierre à cupule et d’objets 

archéologiques pendant la construction (tombeau 

du 6 siècle AJC, objet de l’âge de bronze et de la 

période romaine (photo).  

La femme de Pierre Pont reste en plaine car elle 

désapprouvait le style de l’Hôtel qui était en 

dehors des standards des habitations du village. 

1883 8 août, inauguration de l’hôtel Bella Tola,  

1888 Pierre Pont devient Président de commune 

1885-1889, 1897-1905 Député du Grand Conseil Valaisan 

1889 agrandissements au Sud 40 lits avec une salle de bain en plus des baignoires 

transportables et 6 toilettes. architecte Louis Maillard de Vevey. 
1893 aménagement d’une terrasse ombragée mais abandon de l’agrandissement 

d’une troisième aile au nord vu la construction du Cervin. 

1896 aménagement des mansardes et d’une véranda 

1897 construction de l’hôtel de Chandolin par Pierre Pont fils (1861-1952), gestion de 

l’hôtel Bella-Tola par le fils de Pierre, Gabriel Pont (1864-1944). Un autre fils (Pierre) 

construit un nouvel hôtel à Chandolin. 

Livret du cocher édité (photo) 

1900 arrivée de l’électricité 

1944 Décès de Gabriel Pont, reprise de l’hôtel par son fils Henri Pont (1915-

1994),situation économique désastreuse 

1966 Ascenseur 

1967 chauffage central 



1983 reprise de l’Hôtel par Olivier Pont (1955) 

1988 construction véranda métallique 

1995 fondation d’une SA Hôtel Bella Tola et St-Luc 

1996 Anne-Françoise et Claude Buchs actionnaire majoritaire 

1998 hébergement de l’équipe de tournage du film du « pique-nique de Lulu Kreutz » 

à l’hôtel avec entre autre : Philippe Noiret, , Stefan Audran,  Carole Bouquet… 

2000 prix de l’hôtel historique de l’année 2001 

2004 restauration véranda et construction d’un spa 

2017 enregistrement du disque de chansons « Ô bel été ! » par Marc Aymon à l’hôtel 

2022-2025  reprise de la gestion par la fille d’Anne Françoise et Jean Claude, 

Angélique Buchs 

 
 

  



Hôtel Weisshorn 
Fondateur 

François Mosoni 1845-1914 (avec son frère Pierre s’occupant plus de la gestion 

jusque 1894) 

Parents : Pietro Paolo Mosoni et Domunica Maria Darioli (Italien, Domodossola)  

immigrent en Suisse en 1864  

Profession : tenancier d’épicerie avec sa femme (Viège, Zermatt,  Sierre, Crans 

Montana). 

Hôtelier d’abord à Zermatt avec son beau frère 

Histoire 

1882 Construction du 1er hôtel Weisshorn avec beaucoup d’embuches décrites sur le 
panneau, de plus : 
- il y eu de la contre publicité par l’architecte de Pierre Pont Louis Maillard par exemple, 
dans son journal de voyage : « Départ pour Têta Faya…, la vue qu’on a depuis l’hôtel 
est excessivement bornée, beaucoup moins belle que depuis St-Luc. En contournant 
le mont, on aperçoit le Weisshorn et c’est tout. Point de promenade que des courses 
sur les rochers. On se demande qui voudra aller s’exile là-haut, en tout cas pas nous »  
- Achat du terrain :Après l’achat du terrain aux enchères du terrain (1000chf, chère 
pour l’époque). Celui-ci fut racheté une deuxième fois un siècle plus tard ayant perdu 
les documents d’origine… 
1884 Hôtel Weisshorn est assuré  
Ouverture de l’hôtel Pour monter à l’hôtel Weisshorn: à pied, à dos de mulet, chaise à 
porteur (4 porteurs, 2x2) directement de Vissoie par Gillou sans passer par St-Luc. 
1885 ouverture d’un jardin alpestre par Henry Correvon mais pas uniquement des 
plantes autochtones, ex: pavot d’Islande qui deviendra une espèce invasive par la 
suite. 1887 H Correvon n’a pas la reconnaissance souhaitée pour le jardin alpestre, 
alors la reprise de l’entretien se fera par les Mosoni  jusqu’en 1889. 
1889 31 juillet, incendie du Weisshorn (partie en bois), clients évacués par les fenêtres 
(l’assurance n’avait pas été payée pour cette année-là). Dégâts pour 52’508 CHF. La 
reconstruction commença après 2 mois avec de nouvelles embuches : pas de 
permission de l’évêché de travailler le dimanche, pas de collecte sauf les étrangers qui 
ont donné 225 francs pour les employés et le soutien moral de pasteurs de Genève 
dans le journal Suisse Libéral n°144. 
1891 hôtel Weisshorn reconstruit 36 chambres et un fumoir, en pierre, véranda sur 
pilotis. Les Lords anglais viendront avec bonnes et maîtresses d’hôtel. 
1898 téléphone au Weisshorn n°6 avec fil aérien, centrale à Vissoie .  

1915-1916 Après la mort de François Mosoni et à cause de la guerre, l’hôtel est fermé. 
1917 Reprise de la gestion l’hôtel Weisshorn par la fille de François Mosoni, Emma, et 
son mari Henry Tosello qui le rachète en 1926. 
1932 Accès à l’hôtel Weisshorn par St-Luc. 

1936 Anniversaire (30 ans) de la princesse Marie-Josée de Belgique future reine 

d’Italie à l’hôtel. 

1939 Antoinette (qui vie à l’étranger) aide son père dans la gestion de l’hôtel (premier 

prix en anglais). 

Ecriture de la chanson « on prend l’ café au lait au lit » de Pierre Dudan (1916-1984) 
à l’hôtel (succès pendant la guerre et la libération en France puis en Suisse après-
guerre. 
1940-1945  prix spéciaux pour les valaisans, vu la diminution des touristes étrangers 



1948 19 mars Hôtel W cambriolé, deux cambrioleurs connu ont vécu plusieurs jours 

dans l’hôtel. 

1952 Le jardin des plantes revit garce à Antoinette avec des graines provenant du petit 

fils Correvon. 

1956 mort d’Henry Tosello, sa fille ne reprend pas l’hôtel. Il est revendu à José Karl 
Steiger (Zurichois). 
1966 abandon du Weisshorn puis vandalisme 

et cambriolage . Seul le téléphone fonctionne 

encore, quelques personnes en profiteront 

pour donner des coups de téléphone à 

l’étranger 

1969 rachat de l’hôtel consortium de 6 amis : 

Alfred Antille, Célien Balmer, Francis 

Devantery, Etienne Gard , Michel Roux, 

Ernest Rombaldi pour 43’312 CHF. 

Construction d’une route carrossable 
1970 premier locataire association belge, 
sortie dans l’hebdomadaire Tintin de la bande Dessinée « le Repaire du loup »  
1972 gérance par Agnès Bovin Epiney pendant 5 ans comme cabane, 1 propriétaire 
de moins Michel Roux 
1974 Sierre Zinal, sortie de la Bd « Repaire du Loup » 
1978 reprise de la gérance par JJ Staub 
1979 décembre ouverture de l’hôtel l’hiver (un seul étage) Besoin de 4000 litres d’eau 
par jour, aller chercher en chenillette, 1 propriétaire de moins Ernest Rombaldi . 
1990 27 février tempête Vivian arrache le toit de l’hôtel. 
1991 nouvelle turbine, réservoir d’eau de 10 000 m3 et enfouissement de la ligne 
électrique et arrêt des Staub. Restauration des chambres hiver 91-92 
1992 gérance Amman 
1993 24 novembre « Passe-moi les jumelles » sur l’hôtel Weisshorn 
2000 31 mars Werner Fischer rachète toute les parts de l’hôtel : Alfred Antille, Célien 
Balmer, Francis Devantery, Etienne Gard quittent le navire et rachète sans le savoir 
une deuxième fois le terrain à l’alpage (découverte de ce fait quelques mois après 
dans des documents mis à la poubelle par la 
commune). 
2003 chauffage central  
2007 reprise de la gérance par la famille Muller 
2011 Livre sur le jardin Alpin 
2014 reprise de la gérance par Oliver Stadelmann 
2015 reprise du jardin alpin par Sonia Martin, 
2016 tournage du téléfilm franco-suisse « Altitudes », 
l’Hôtel s’appelant « les Roches brunes » 
2020 progressivement Jean-Claude Fischer fils de 
Werner s’investit de plus en plus dans l’Hôtel. 
2024 Parution du livre sur l’hôtel Weisshorn par Jean-Louis Claude 
 

 

 



Hôtel Cervin 
Fondateur 

Benoît Antille  1853-1906 (avec 

Joseph Vocat jusque 1894) 

Parents : Georges Antille et Marie 

Zufferey 

Histoire 
1892 Benoit Antille décide de 
construire cet hôtel avec l’aide de 
l’architecte, Elie Guinand de 
Lausanne, afin de concurrencer 
l’hôtel Bella-Tola. 
1893 début juin, ouverture, seul la 
moitié de l’hôtel est exploité, le 
reste n’étant pas terminé. La façade 
est non peinte. 
Salle de bain à chaque étage, chambre noir pour la photo. La concession d’exploitation 
n’est accordée qu’en septembre par le conseil d’état. 
1894 Médecin rattaché à l’hôtel Cervin.  
1906 Mort de Benoit Antille 
1907 reprise par sa fille aînée Adeline en attendant de la reprise par ses frères, ce qui 
n’arrivera pas. 
1910 Rajout d’une véranda 
1912 mort de deux frères Antille (tuberculose) qui devaient reprendre l’exploitation de 
l’hôtel. Lucien attrape la tuberculose lors de sa formation en Angleterre et la transmet 
à son frère Alfred. 
1914 Clotilde Antille rejoint sa sœur pour la gestion de l’hôtel  
1915 Adeline épouse Joseph Rossier 
1920 Clotilde épouse Marcel Gard 
1945 arrivée de l’eau courante dans les chambres et ascenseur grâce au subside de 
la confédération 
1948 Miquette Gard cogestionnaire  
1950 Simonne Gard cogestionnaire 
1954 rachat des parts des Rossier 
1965 Etienne Gard fils de Clotilde avec différents actionnaires reprend l’hôtel et 
l’exploite en hiver. Ce sera le première hôtel ouvert l’hiver. Chauffage et transformation 
en appart de 3-4 pièces de l’aile est et ouest. 
Election de Miss St-Luc 
1968 ouverture du bar du Cervin, premier dancing du 
val d’Anniviers 
1975 exploitation par Intersoc (jusqu’en 2013) 
2014 reprise de l’hôtel par de nouveaux actionnaires 
avec Etienne Gard qui reste  
2019 restauration de l’hôtel de fond en comble. Avec 
d’importantes découvertes archéologiques pendant 
ces travaux. 
Construction avec l’aide de la commune d’une piscine 
couverte et d’un centre de Thalasso. 
Le comptoir du dancing est réutilisé comme comptoir de la nouvelle brasserie. 



2020 Grand Hôtel du Cervin classé comme objet d’importance cantonale par le conseil 
d’Etat Valaisan 
2022 Réouverture du Grand Hôtel du Cervin en auberge de jeunesse. 
 
 
 

  

 

  



En général 

1798 441 habitants création de la commune de Luc 
1829 471 habitants 
1845 18 janvier premier incendie 
1853 premier écris (évêché et curé) qui parlent de St-Luc au lieu de Luc  
  
1858 2 juillet deuxième incendie  
1863 route carrossable jusque Vissoie (3h 
Sierre-Vissoie), puis mulet ou chaise à 
porteur jusqu’aux hôtels 
1870 475 habitants début de la dépression 
économique jusque 1890 
1888 549 habitants 
1892 550 habitants (2 chevaux, 32 mulets, 
305 vaches, 62 porcs, 180 moutons et 126 
chèvres)  
1897-1898 arrivée de l’électricité  
1898 Projet Sierre-Zinal en chemin de fer et Vissoie St-Luc en funiculaire : importante 
concurrence entre 2 projets. 
1899 acceptation du projet de chemin de fer jusque Zinal mais nouvelle proposition 
jusqu’à Zermatt 
1904 nom officiel St-Luc 
1906 projet entériné pour le chemin de fer : Sierre-Zinal-Zermatt. 
1910 501 habitants 
1914 premier coup de pioche pour chemin de fer, mais abandonné à cause de la 
guerre.   
1924 apparition de l’automobile postale en Anniviers (d’abord 7 places) jusqu’à Ayer 
1932 route carrossable jusqu’à St-Luc, avec automobiles postales.  

1953 début de la construction du barrage de Moiry ayant pour conséquence une  nette 

amélioration des routes 

1960-61 hiver, premier ski lift à la Combettaz 

1965 06 février le télésiège : société du télésiège (1964) 

1969 184 habitants 

1989 chemin des planètes  

1990 250 habitants 

1994 ouverture du Funiculaire  

2000 302 habitants 

2009 fusion pour commune d’Anniviers 
2015 340 habitants 
 
 
 
Illustration carte 1870, 2023 

 

 

  



Remerciements: 

Archives de l’Etat du Valais 

Benoît Antille 

Dominique Balmer, présidente des amis du Grand Hôtel du Cervin 

Claude Buchs, propriétaire de l’Hôtel Bella-tola 

Jean-Claude Fischer, propriétaire de l’Hôtel Weisshorn 

André Mosoni 

Jean-Louis Salamin 

Simone et Gaëtan Salamin 

André Mosoni 

 

 


